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2 LE PRIX 2019 À PHILIPPE BURRIN 

Depuis 1978, le Prix de la Fon-
dation pour Genève honore des 
Genevoises et des Genevois qui 
participent au renom de Genève 
en Suisse et dans le monde dans 
les domaines scientifique, poli-
tique, économique, culturel ou 
humanitaire. 

Désigné-e-s par le Conseil de 
Fondation, les lauréat-e-s sont 
distingué-e-s dans des lieux pres-
tigieux à l’instar du Victoria Hall 
lors d’une cérémonie à laquelle 
participent les autorités.

En 2019, le Conseil de la Fonda-
tion pour Genève est composé 
de:

• Ivan Pictet, Président
• Guillaume Pictet, Vice-pré-

sident
• Tatjana Darani
• Nathalie van Berchem
• Martine Brunschwig Graf
• Fabrice Eggly
• François Longchamp
• Raymond Loretan
• Ulrich Lehner
• François Nordmann
• Florence Notter
• Marc Pictet
• Adam Said
• Charlotte de Senarclens
• Diane Zoelly

La Fondation pour Genève à laquelle s’associent les Autorités fédé-
rales et genevoises, entend rendre hommage à Philippe Burrin, Direc-
teur de l’Institut de hautes études et du développement (IHEID), pour 
son engagement exceptionnel en faveur de la Genève internationale 
dans le domaine académique. 

Dès 1988, Philippe Burrin est professeur d’histoire des relations internationales 
à l’Institut de hautes études internationales (HEI), dont il devient le directeur 
en 2004. Il participe en 2008 à la fusion de l’établissement avec l’Institut 
universitaire d’Etudes du développement (IUED) et supervise la création du 
« Campus de la paix » comprenant la Maison de la paix, les résidences 
d’étudiants, le site Barton, la villa Moynier et l’immeuble Rothschild. Sous sa 
direction, la nouvelle institution IHEID prend son envol, en particulier grâce 
au développement de partenariats public-privé, et conforte sa place de 
centre académique d’excellence en Suisse et au niveau international.

La cérémonie de remise du Prix sera publique et aura lieu le 2 décembre 
2019 à 18h30 au Victoria Hall à Genève. De nombreux haut-représentants 
des milieux gouvernementaux, académiques et de la société civile seront 
réunis pour célébrer le lauréat. Au cours de la cérémonie, Monsieur Burrin 
prononcera une conférence intitulée « Genève ville-monde ».

Ses principales réalisations
• Fusion de HEI et IUED et création d’un nouvel institut 

• Autonomisation et reconnaissance de l’Institut dans le paysage suisse

• Diversification financière (recherche, formation continue, mécènes, 
immobilier) et par le biais de partenariats public-privé

• Conception de la Maison de la paix, de la résidence pour étudiants 
Edgar et Danièle de Picciotto et d’une nouvelle résidence qui ouvrira 
ses portes en septembre 2020

• Renforcement de l’attractivité de l’Institut à l’étranger (professeurs 
du monde entier, 80% d’étudiants étrangers)

• Création de nouveaux masters, doctorats et de neuf centres de 
recherche interdisciplinaires

La Villa Barton, bâtiment historique de 
HEI 

Bâtiment Rotschild, ancien siège de 
l’IUED

La Maison de la paix, siège de l’IHEID, 
haut lieu de la Genève internationale
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«En devenant directeur de l’IHEID, à côté 

de la recherche, j’ai eu envie d’agir, de mener 

des opérations qui seraient davantage de l’ordre 

de l’action collective et de la réalisation concrète.»

Lors de la cérémonie du 2 décembre, Roger de Weck, journa-
liste et auteur, prononcera un discours d’éloge en l’honneur de 
Philippe Burrin avec qui il a collaboré au sein de l’IHEID.

Fribourgeois d’origine, Roger de Weck a toujours vécu entre 
Genève et Zurich. Figure emblématique des médias suisses, il a 
notamment travaillé pour la Tribune de Genève, 24 Heures et 
l’hebdomadaire alémanique die Weltwoche. Il accède à la pré-
sidence de la SSR SRG en 2011 et reste en poste jusqu’en 2017.

Roger de Weck préside le Conseil de fondation de l’IHEID de 
2004 à 2010. Sous sa présidence, le conseil devient totalement 
autonome en se détachant des autorités publiques. Ce système, 
novateur dans le paysage suisse, permet à l’Institut d’avoir une 
plus grande liberté notamment dans l’attribution de bourses 
pour les étudiants et dans le recrutement de chercheurs de re-
nommée internationale. 

Roger de Weck prononcera le laudatio de 
Philippe Burrin 

LE PRIX 2019 À PHILIPPE BURRIN

Rien ne destinait Philippe Burrin à une 
carrière de directeur d’établissement 
et pourtant, depuis 15 ans, il gère 
avec brio l’Institut de hautes études 
internationales et du développement 
(IHEID), dont il a assuré le renouveau 
et donné une nouvelle dimension. 

Dans son bureau perché au 8ème étage 
de la Maison de la Paix, il contemple 
la Genève internationale d’un œil 
bienveillant. « Aujourd’hui, nos liens 
avec la Genève internationale sont 
plus forts que jamais», nous confie-
t-il avec enthousiasme. Mais ceci n’a 
pas toujours été le cas. Durant les an-
nées 1990, l’établissement a connu 
des crises institutionnelles à répéti-
tion, avec la succession de plusieurs 
directeurs. Son attractivité était en péril. 
C’est à ce moment que Philippe Burrin 
a voulu apporter sa pierre à l’édifice:« 
nous sommes tous habités par des en-
vies multiples de carrière. J’avais envie 

d’agir, de changer les choses ! »

Au début des années 2000, l’Institut 
accueille près de 800 étudiants, témoin 
de l’intérêt grandissant des jeunes pour 
les questions internationales. Mais il ren-
contre un problème majeur, il souffre 
d’un manque de place important et 
a besoin d’un budget plus conséquent 
pour assurer son bon fonctionnement. 
C’est notamment son attachement 
fort à Genève et à l’Institut qui conduit 
Philippe Burrin à relever en 2004 
le défi de diriger l’Institut et d’en assu-
rer le rayonnement : « J’ai été sollicité 
par le Collège de France. J’ai également 
reçu une proposition de l’Université 
Columbia, mais je n’ai jamais eu réel-
lement envie de quitter Genève. 
Pour l’Institut, j’étais prêt à passer 
d’une contribution traditionnelle par les 
moyens de l’enseignement à une contri-
bution par les moyens de la responsa-
bilité. »

En 2003, un mouvement se dessine 
à Berne pour fusionner l’Institut de 
hautes études internationales (HEI), 
créé en 1927, et l’Institut universitaire 
d’Etudes du développement (IUED), 
fondé en 1977, et édifier un nouveau 
bâtiment commun. Micheline Calmi-
Rey, à l’époque Cheffe du Départe-
ment fédéral des Affaires étrangères et 
Charles Kleiber, Secrétaire d’État à 
l’éducation, partagent la préoccupation 
de consolider une Genève internatio-
nale qui est capitale pour les relations 
entre la Suisse et l’étranger. Philippe 
Burrin, au début un peu perplexe, 
accepte le défi qu’il relèvera brillam-
ment lorsqu’en 2008 il fusionne HEI et 
l’IUED pour donner naissance à l’IHEID. 
Une tâche qui n’était pas aisée tant ces 
deux institutions avaient une forte iden-
tité propre. 
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Né le 16 mars 1952 à Chamoson (VS), 
Philippe Burrin quitte son Valais natal 
pour s’installer à Genève, où il poursuit 
ses études et découvre le monde des 
relations internationales. 

Avant de devenir directeur de l’Institut 
de hautes études internationales et du 
développement (IHEID), Philippe Burrin 
a mené une brillante carrière acadé-
mique dans le domaine de l’histoire des 
relations internationales.

Il est titulaire d’une Licence en rela-
tions internationales obtenue en 1975 
à l’Université de Genève, complétée 
en 1985 par un Doctorat en sciences 
politiques à HEI. Sa thèse porte sur 
le fascisme satellite, thème qu’il ap-
profondit en 1995 dans l’ouvrage 
« La France à l’heure allemande 1940-
1944 ». 

De 1988 à 2004, il intègre l’Institut uni-
versitaire de hautes études internatio-
nales (HEI) où il enseigne l’histoire des 
relations internationales. Ses recherches 

portent sur l’histoire européenne du 
20ème siècle, en particulier sur le fas-
cisme, le nazisme et l’antisémitisme. 

Pendant sa carrière académique, 
Philippe Burrin a écrit une demi-dou-
zaine d’ouvrages traduits dans plusieurs 
langues qui lui ont valu des distinctions, 
notamment le Max-Planck Forschungs-
preis en 1997. 

Il a été Fellow au Center for European 
Studies de Harvard de 1994 à 1995, 
au Wissenschaftskolleg zu Berlin 
de 2000 à 2001, et à All Souls College 
à Oxford en 2003. Philippe Burrin 
a également été invité en tant que 
professeur dans plusieurs universités, 
dont l’Institut d’Études Politiques de 
Paris (chaire Elie Halévy) en 1999-2000 
et la Johann Wolfgang Goethe-Univer-
sität de Francfort-sur-le-Main en 2001-
2002.

En 2004, il réoriente sa carrière en 
devenant directeur de l’Institut univer-
sitaire de hautes études internationales 

(HEI) qui deviendra en 2008 l’Institut 
de hautes études internationales et du 
développement (IHEID).

« Venant d’un milieu très local, j’ai découvert le monde 
des questions internationales comme quelque chose 
qui répondait à une curiosité profonde et l’Institut 

est le lieu où j’ai fait cette découverte. 
C’est devenu pour moi un lieu identitaire. »

BIOGRAPHIEBIOGRAPHIEBIOGRAPHIEBIOGRAPHIEBIOGRAPHIEBIOGRAPHIEBIOGRAPHIEBIOGRAPHIEBIOGRAPHIEBIOGRAPHIE

• 1952 : naissance à Chamoson 
(VS)

• 1975 : Licence en relations 
internationales à l’Université de 
Genève

• 1985 : Doctorat en sciences 
politiques et sociales à HEI

• 1985 - 1988 : Maître-assistant 
en histoire contemporaine à 
l’Unige 

• 1988 - 1993 : Professeur adjoint 
en histoire des relations interna-
tionales à HEI

• 1993 - 2004 : Professeur 
d’histoire des relations interna-
tionales à HEI

• 2004 : Directeur de HEI

• 2008 : Fusion de HEI avec l’IUED 
et création de l’IHEID

• 2013 : inauguration de la Mai-
son de la paix 

Biographie express 

Philippe Burrin en 1993
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L’IHEID est la plus ancienne institution au 
monde entièrement consacrée à l’étude 
des questions internationales. Né comme 
école de formation de cadres pour la So-
ciété des Nations (SDN) en 1927, l’IHEID 
est une institution de recherche et d’en-
seignement supérieur qui se consacre 
à l’étude des affaires du monde, avec 
un accent particulier sur les domaines 
transversaux des relations internationales 
et du développement. L’Institut propose 
sept masters dont deux interdisciplinaires, 
ainsi que quatre LLM (Masters of law) et 
six doctorats disciplinaires : droit interna-
tional, économie internationale, histoire 
internationale, sciences politiques, an-
thropologie et sociologie et économie du 
développement. 

L’Institut vise à promouvoir la coopé-
ration internationale et à apporter une 
contribution au progrès des sociétés 
en développement. Plus largement, il 
s’efforce de développer une réflexion créa-
tive sur les grands défis de notre temps, 
de favoriser la responsabilité globale et de 
faire progresser le respect de la diversité. 
En s’engageant activement auprès d’or-
ganisations internationales, d’ONG, de 
gouvernements et d’entreprises multina-
tionales, l’IHEID participe aux discussions 
mondiales et prépare les futurs décideurs 
politiques à diriger le monde de demain.

Inaugurée en 2013 par Philippe Burrin, la 
Maison de la paix inscrit dans le paysage 
urbain l’IHEID, jusque là fragmenté dans 
plusieurs bâtiments à Genève. Ce nou-
veau bâtiment a permis de réunir pour la 

première fois sous le même toit les acti-
vités d’enseignement et de recherche de 
l’Institut. Grâce à la collaboration entre 
ses principaux usagers - l’Institut et 12 
autres organisations - la Maison de la 
paix est devenue, en quelques années, un 
lieu dynamique de rencontre, de débat et 
d’action, sur la thématique de la paix et 
de la sécurité.

La Maison de la Paix abrite également 
trois centres financés par la Confédé-
ration suisse : le Centre de politique de 
sécurité de Genève (GCSP), le Centre 
pour le contrôle démocratique des forces 
armées (DCAF) et le Centre internatio-
nal de déminage humanitaire de Genève 
(GICHD). 

En 2019, l’IHEID entreprend la construc-
tion d’une nouvelle résidence pour étu-
diants qui ajoutera environ 650 lits à la 
résidence Edgar et Danièle de Picciotto 
(250 lits) inaugurée en 2012. Après un 
concours, le projet du japonais Kengo 
Kuma (Conservatoire de musique et 
de danse d’Aix-en-Provence, bâtiment 
«ArtLab» de l’EPFL) a été sélectionné. 
Le chantier est désormais en cours et 
l’ouverture de cette nouvelle résidence 
étudiante est prévue pour septembre 
2020. De cette manière, l’Institut gagne 
encore plus en attractivité étant donné 
qu’un des obstacles majeurs que ren-
contrent les étudiants non résidents à 
Genève est celui du logement. Une fois 
le projet terminé, le parc immobilier de 
l’IHEID proposera près de 900 lits pour 
environ 1000 étudiants. 

La Maison de la paix inscrit l’IHEID dans l’espace 

urbain et rapproche plus que jamais l’Institut 

à la Genève internationale 

La Maison de la paix et la nouvelle résidence pour étudiants 

• 962 étudiant-e-s représentant 
100 nationalités 

• 7 Masters 

• 631 étudiant-e-s de Master

• 331 doctorant-e-s

• 69 professeur-e-s diplômé-e-s 
des plus grandes universités 
(Harvard, Columbia, London 
School of Economics and 
Political Science)

• 12 domaines d’expertise

• 9 centres de recherche

• 3 centres conjoints avec 
l’Unige 

• 254 bourses attribuées 

Quelques chiffres sur 
l’IHEID 
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Après plus de 20 ans de carrière académique, la direction de l’IHEID était-elle une suite logique ? 

« C’est quand on s’aperçoit d’avoir atteint ses limites qu’on veut changer de voie. Après des années de recherche académique, 
j’ai eu envie d’agir, d’entreprendre une activité davantage de l’ordre de l’action collective et de la réalisation concrète. Au début 
des années 2000, l’Institut faisait face à une crise de gestion, plusieurs directeurs s’étaient succédés en quelques années. J’ai 
donc eu l’envie de changer les choses, de mettre ma pierre à l’édifice. Et je m’en sentais capable. C’est pour cette raison que 
j’ai conclu ma carrière de chercheur pour me dédier à celle de directeur. C’est mon attachement pour Genève et l’Institut qui 
m’a poussé à me porter candidat à ce poste. »

Quelles sont les forces et les principaux défis de l’Institut aujourd’hui ? 

« Si je devais résumer ses forces en trois mots, je dirais : haute qualité, grande fiabilité et taille à échelle humaine. L’Institut peut 
réellement être comparé aux meilleures institutions du monde. La communauté de professeurs et d’étudiants est atteignable, 
ce qui est à mon avis une vraie force dans un monde fragmenté et de plus en plus individualisé. Je tiens à ajouter également 
la notion de fragilité de l’Institut. La vraie force d’une institution, c’est la conscience qu’elle a de sa fragilité et sa capacité à 
s’adapter en permanence. Quant au principal défi, c’est sans doute maintenir ses forces. Il faut continuer à cultiver cette fragilité 
pour en faire un avantage. Il faut également constamment augmenter le niveau de qualité, pour sécuriser le financement public 
et attirer du financement privé. »

Une personnalité qui vous a marqué pendant votre carrière ?

« Je ne pourrais pas en citer une seule mais le Professeur Saul Friedländer qui avait été mon directeur de thèse m’a 
énormément marqué. C’est une personnalité exceptionnelle en termes de charisme, d’intelligence et de subtilité. Il m’a fait 
découvrir tout un pan de l’histoire auquel rien ne m’avait préparé. Rien dans mon histoire personnelle ne pouvait me rendre 
sensible à la question des Juifs en Europe, à l’histoire d’une minorité et d’une religion. 

Parmi mes collègues de l’Institut, je citerais Roger de Weck et Jacques Forster, tous deux ont été présidents du Conseil de 
fondation de l’IHEID. Avec eux, une relation de confiance s’est établie naturellement, nous nous soutenions mutuellement dans 
ce grand défi de faire grandir l’Institut.» 

Trois questions à Philippe Burrin

« La vraie force d’une institution, c’est la conscience 
qu’elle a de sa fragilité et sa capacité à s’adapter en 

permanence.»
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Programme de la cérémonie

CÉRÉMONIE

18h30 à 19h30

Message de bienvenue par Monsieur Ivan Pictet
Président de la Fondation pour Genève

G

Conférence « Genève ville-monde »
par Monsieur Philippe Burrin

G

Laudatio
par Monsieur Roger de Weck

Journaliste et auteur

G

Message des Autorités fédérales et genevoises
par Madame Sandrine Salerno

Maire de la Ville de Genève 

G

Remise du Prix 2019 de la Fondation pour Genève
à Monsieur Philippe Burrin

G

Réponse du lauréat 

Intermèdes musicaux 
par Serika Saito (piano), Camille Guilpain (violon) 

et Guillaume Rial (violoncelle) 
étudiants de la Haute école de musique de Genève (HEM).

Une verrée sera offerte à l’issue de la cérémonie 
par la République et canton de Genève, la Ville de Genève

et la Fondation pour Genève.

Contacts presse

Pour une interview de Philippe Burrin 

avant la cérémonie du Prix:

Jacqueline Coté

Directrice des relations publiques IHEID

jacqueline.cote@graduateinstitute.ch

+41 22 908 57 29

Pour toute autre information ou une 

interview du président de la Fondation 

pour Genève:

Grégory Licker

Directeur

gregory.licker@fondationpourgeneve.ch

+41 22 919 42 00

Charlotte de Senarclens

Membre du Conseil de fondation 

charlotte.desenarclens@fondationpour-

geneve.ch

+41 78 697 33 34 
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Anciens Lauréats

Les précédent-e-s lauréat-e-s du Prix de la Fondation pour Genève

2018 Françoise Demole, philanthrope 

2017 Michael Møller, Directeur général de l’Office des Nations Unies à Genève

2016 Elisabeth Decrey-Warner, Présidente de l’appel de Genève 

2014 Didier Burkhalter, ancien Président de la Confédération suisse

2013  Charles Bonnet, archéologue

2012  Ruth Dreifuss, ancienne Présidente de la Confédération suisse

2011  Denis Duboule, Professeur, spécialiste de la génétique

2010  Jean Starobinski, Docteur en médecine et en lettres, professeur et critique littéraire

2009  Philippe Chappuis, alias Zep, dessinateur et auteur de bandes dessinées

2007  Olivier Fatio, Professeur, fondateur du Musée International de la Réforme

2006  Kofi Annan, Secrétaire général de l’Organisation des Nations Unies

2005  Michel Mayor, astrophysicien, Professeur et membre de l’Observatoire de Genève 

2004  Association pour la prévention de la torture (APT) et Organisation Mondiale
 Contre la Torture (OMCT) en mémoire de Jean Jacques Gautier

2002  Klaus Schwab, Professeur, fondateur et Président du World Economic Forum 

2001  Jean-Pierre Jobin, Directeur général de l’Aéroport international de Genève 

2000  Jean Paul et Monique Barbier-Mueller, collectionneurs

1999  Organisation européenne pour la recherche nucléaire (CERN)

1998  Rodolphe Huser, Directeur général d’Orgexpo-Palexpo

1997  Sadako Ogata, Haut commissaire des Nations Unies pour les Réfugiés

1995  Yves Oltramare, banquier et philanthrope

1992  Hugues GalI, Directeur général du Grand Théâtre de Genève

1990  Francis Blanchard, Directeur général de l’Organisation internationale du Travail,
 et Marie-Claire Blanchard, Présidente du Comité international de solidarité aux
 oeuvres genevoises

1985  Concours International d’Exécution Musicale (CIEM)

1982  Max Petitpierre, Friedrich T. Wahlen, Willy Spühler et Pierre Graber, anciens
 conseillers fédéraux, chefs du Département fédéral des affaires étrangères

1978  Vittorio Winspeare-Guicciardi, Directeur général de l’Office des Nations Unies à  
 Genève 

Fondation pour Genève

La Fondation pour Genève est plus 
qu’une institution reconnue d’utilité 
publique. Elle remplit un rôle de véri-
table service public, avec l’ambitieuse 
mission de contribuer au rayonne-
ment de Genève, centre de coopéra-
tion internationale.

A cette fin, la Fondation pour Genève 
initie des études et fait des proposi-
tions quant aux choix stratégiques à 
adopter pour maintenir Genève dans 
le peloton de tête des villes interna-
tionales. Elle participe à différents 
comités de réflexion sur la Genève 
internationale, animés par les Auto-
rités. Elle s’attache à y défendre le 
secteur international. Régulièrement, 
elle s’associe à des projets visant à 
faire connaître les centres d’excel-
lence de l’arc lémanique.

Enfin, de manière permanente et en 
étroite coordination avec les Autori-
tés fédérales et genevoises, la Fon-
dation facilite l’accueil des nouveaux 
arrivants internationaux et encourage 
les relations entre les communautés 
internationales et locales. Elle met no-
tamment en réseau les ambassadeurs 
en poste à Genève, les dirigeants des 
organisations internationales comme 
des sociétés multinationales avec les 
représentants des différents milieux 
locaux. 

Pour en savoir plus:
www.fondationpourgeneve.ch


